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                   Un précurseur du Père de Montfort : Thomas a Kempis 

Le mot de l’aumônier 
 
 

Le R.P. André Triclot a publié, en 1957, un 
livre intitulé Textes marials de Thomas a Kempis1, 
qui est l’auteur de l’Imitation de Jésus-Christ.  

Frère Thomas est né en 1380 à Kempen2. 
Quand il eut ses 12 ans, Thomas s’en alla chez les 
Frères fondés par Gérard de Groote, qui tenaient à 
Deventer une école réputée, doublée d’un atelier de 
copistes. Comme beaucoup d’autres, il y travailla 
pour gagner sa pension et faire ses études. Ces der-
nières terminées, au bout de sept ans, son maître et 
directeur, Dom Florent, l’orienta vers les Chanoines 
réguliers de Saint-Augustin du Mont Sainte-Agnès. Il 
avait alors 19 ans et on était en 1399. Il y resta 
jusqu’à sa mort qui survint le 6 mars 1471 à l’âge de 
92 ans. Il avait passé 72 ans dans son monastère. 

Les restes de Frère Thomas reposent au-
jourd’hui au fond de l’église Saint-Michel à Zwolle 
aux Pays-Bas. Un monument, élevé à sa mémoire, 
représente la Vierge Marie (dont il fut si dévot) invi-
tant Frère Thomas, agenouillé près d’Elle, à contem-
pler Jésus qui passe en portant sa Croix. La Vierge 
redit à Frère Thomas le mot inscrit en exergue au dé-
but de son beau livre de l’Imitation de Jésus-Christ : 
« Celui qui Me suit ne marche pas dans les té-
nèbres. » Elle sourit, car Notre-Seigneur s’est arrêté 
un instant pour bénir le livre que Frère Thomas tient 
dans ses mains. L’ensemble fait grand effet. C’est 
bien le résumé de toute une vie de travail et d’amour. 

Vingt-six ans à peine après la mort du Frère 
Thomas, un chroniqueur3 le représentait déjà comme 
ayant été un « amant exceptionnel » de la 
Vierge Marie : « Thomas a Kempis, membre de 
l’ordre des Chanoines réguliers de Saint-Augustin, et 
moine du Mont Sainte-Agnès, près de Zwolle, diocèse 
d’Utrecht, fut un homme particulièrement versé dans 
les Écritures et érudit, un homme dévot en toute sa 
vie et son comportement, et un amant exceptionnel - 
amator praecipuus - de la bienheureuse Marie tou-
jours Vierge. » Qui l’aurait cru ? 
                                                 
1 Éditions Xavier Mappus, Le Puy, 1957. Les renseignements de cet article sont 
des extraits de l’introduction de l’ouvrage, pp. 7 à 22. À ne pas confondre avec 
un autre ouvrage d’un auteur anonyme intitulé l’Imitation de la Sainte Vierge. 
2 Village des Pays-Bas, rattaché alors à l’Allemagne et au diocèse de Cologne. 
3 Jean Trithème, abbé de Spenheim, qui a écrit une Histoire des Écrivains ecclé-
siastiques, publiée en 1497, sous le titre de Vie et œuvres de Thomas a Kempis. 

Il serait invraisemblable et inexplicable qu’un 
amant si exceptionnel de Marie, qui a passé toute sa 
vie à écrire, n’ait jamais rien dit ni écrit de sa Mère 
bien-aimée. Et puisque l’on ne trouve rien dans 
l’Imitation de Jésus-Christ, il faut sans doute cher-
cher dans ses autres écrits. Mais ces écrits, où les 
trouver aujourd’hui ? Dans un très vieux livre qui fut 
édité à l’enseigne Des deux cigognes, à Anvers en 
1600, par les soins du R.P. Sommalius, jésuite. Il dé-
clare lui avoir consacré cinquante ans de travail, et 
avoir contrôlé tous les manuscrits qui existaient en-
core à cette époque. Ce sont ceux-là mêmes qui se 
trouvent à la Bibliothèque de Bruxelles et qui sont 
datés de 1441 et 1456. Le titre de l’ouvrage est 
Œuvres complètes de Thomas a Kempis4. C’est là 
que l’on trouve la doctrine mariale de Frère Thomas. 

Thomas a Kempis est un grand maître de spi-
ritualité. Il est unique, captivant et même irrésistible. 
Solidité et profondeur doctrinale, fuite de tout sujet 
de vaine discussion, pour se donner tout entier à la 
contemplation de la Vérité certaine…  On le savait 
déjà, par la lecture attentive et méditée de l’Imitation 
de Jésus-Christ. Mais on le saura mieux encore 
quand on aura lu ses Textes marials. 

Le Père Triclot affirme que : « La dévotion 
mariale qu’il préconise, s’apparente, en effet, si 
bien à celle que prêchera plus tard saint Louis-
Marie Grignion de Montfort et à celle, encore plus 
filiale, que prêcha et vécut, tout près de nous le R.P. 
Jacquier5, qu’on est forcé de voir en lui, non seu-
lement un précurseur de la haute classe, mais déjà 
un des plus grands maîtres de la parfaite dévotion à 
Marie. » Et il termine son introduction en ces 
termes : « En livrant au public ces Textes marials, 
nous n’avons qu’une intention et une ambition : c’est 
d’apporter à beaucoup d’âmes une plus grande lu-
mière et un plus grand amour pour Jésus et Marie 
ensemble, et c’est aussi de les aider à vivre toute leur 
vie avec Jésus et Marie, ensemble ».  

Abbé Guy Castelain+ 

                                                 
4 Presque un millier de pages, très denses, en deux colonnes. Un vieux latin 
moyenâgeux, d’apparence lourde, et imprimé sans intervalles et en très petits 
caractères. De quoi faire au moins 4 000 pages d’une édition moderne. 
5 Relire le bulletin n° 95, décembre 2012. 



  Causeries mariales 
de Frère Thomas 

aux novices 
 

1re Conférence. 1. La contemplation de la Vierge 
Marie au pied de la Croix. 2. Invitation à compatir 
avec Jésus et Marie. 3. Il est sage de s’assurer la pro-
tection de Jésus et de Marie en s’attachant à Jésus sur 
sa Croix et à Marie au pied de la Croix. 4. La dévo-
tion mariale nous attache à Marie par trois actes 
principaux. 5. La dévotion mariale ainsi comprise 
comporte de grands avantages.  
2e Conférence. 6. La contemplation de Jésus et de 
Marie par l’étude, la méditation et le sentiment d’une 
« Présence Vivante ». 7. La prière à Jésus et à Marie 
sur tous les tons et en toutes circonstances. 8. Le ser-
vice de Jésus et de Marie est appelé aussi « la sainte 
Servitude ». 9. Il ne faut pas avoir peur de cette par-
faite dévotion envers Jésus et Marie, mais il faut se 
faire tout petit et se ramener à rien.  
3e Conférence. 10. Le dévot service de Marie con-
siste surtout dans la pratique des vertus qui plaisent 
le plus à Marie. 11. Instruction semblable à la précé-
dente. 12. Le dévot service de Marie est très avanta-
geux, car Marie s’occupe tout particulièrement de 
son fidèle serviteur. 13. Le dévot service de Marie 
doit se traduire aussi par toutes les manifestations du 
culte marial. 
4e Conférence. 14. Pourquoi il faut imiter le compor-
tement de la Vierge Marie, spécialement dans ses 
souffrances et dans ses joies. 15. Méditation contem-
plative des douleurs de la Vierge Marie. 16. Médita-
tion contemplative des joies de la Vierge Marie. 17. 
Comment imiter la Vierge Marie dans notre manière 
de souffrir ? 18. Comment imiter la Vierge Marie 
dans notre manière de nous réjouir et de remercier ? 
19. Il faut toujours continuer de recourir à la protec-
tion de la Vierge Marie.  
5e Conférence. 20. La parfaite dévotion envers Jésus 
et Marie doit se prouver par la pratique des vertus qui 
Leur plaisent. Suivent quatre « méditations sur les 
grandeurs de Marie » : 21. Dieu a exalté Marie au-
dessus de tous les anges. 22. Marie est l’enfant privi-
légiée de Dieu, issue de la plus noble souche hu-
maine. 23. Marie est la femme bénie entre toutes les 
femmes. 24. Marie porte une couronne de 12 étoiles. 
25. Le secret du dévot serviteur de Marie. Prière Fi-
nale. 
Gerbe finale. 26. Marie à notre secours contre Satan. 
27. Marie modèle de la sainte obéissance. 28. Marie 
l’adversaire de Satan. 29. Marie au pied de la Croix. 
30. Une insinuation sur le Rosaire. 31. Une prière à 
Jésus, Fils de Marie.  
 

Le Traité 
de la  
vraie dévotion  

commenté 
par le Père Plessis, s.m.m. 

 
 

Ce commentaire doit se lire Traité de la vraie dévotion à la 
Sainte Vierge du Père de Montfort en main. L’auteur en est ar-
rivé au § 3 de l’article 3 de la section II du chapitre II de la 2° 
partie (cf. lignes en caractères gras), c’est-à-dire au n° 209 du 
Traité. Il passe donc au commentaire de ce n° 209. 
 

Rappel du plan (avec les numéros du Traité) : 
 

Introduction (1-13)  
Partie I. De la vraie dévotion en général (14-119) 
Partie II. De la parfaite dévotion (120-273) 
  Chapitre I. Nature de la parfaite dévotion (120-133)  
  Chapitre II. Motifs de la parfaite dévotion (134-212) 
   Section I. Énumération des motifs eux-mêmes (134-182) 
   Section II. Figure biblique de la parfaite dévotion (183-212) 
      Art. 1. Histoire de Jacob et Ésaü (184) 
      Art. 2. Sens littéral et spirituel de cette histoire (185-200) 
      Art. 3. La Sainte Vierge et ses esclaves d’amour (201-212) 
                 § 1. Marie aime ses esclaves d’amour (201-207) 
                 § 2. Marie entretient ses esclaves d’amour (208) 
 

 
§ 3. Marie conduit et dirige ses esclaves d’amour 

(209) 
 
La conduite personnelle est une chose dans 

laquelle une mère peut difficilement s’immiscer, 
lorsque l’enfant a atteint un certain âge, si l’enfant 
lui-même ne réclame pas spontanément les avis de sa 
mère. Nous en avons un exemple dans le cas d’Ésaü 
et de Jacob. Tandis qu’Ésaü se fiait à lui seul et ne 
demandait conseil à personne, s’exposant ainsi for-
mellement à déplaire à ses parents, Jacob recourait 
volontiers aux lumières de Rébecca. Et cette con-
fiance de son fils, en matière si délicate, rendit sa 
mère Rébecca libre d’intervenir, même sans avoir été 
sollicitée spécialement. Elle la rendait industrieuse 
dans la découverte des moyens aptes à procurer le 
bien et à conjurer le mal. 

Le même recours spontané et confiant des es-
claves d’amour à leur Reine et Mère, met Celle-ci à 
l’aise à leur égard et provoque son intervention à tous 
les bons moments. Aussi, de même que Rébecca 
donnait de temps en temps de bons avis à Jacob, soit 
pour attirer sur lui la bénédiction de son père, soit 
pour éviter la haine et la persécution de son frère 
(conseils qui, bien suivis, conduisirent Jacob au but 
désiré), de même Marie dirige dans les voies du salut 
ceux qui réclament ses bons avis. Étoile de la mer, 



Elle ne leur montre pas simplement la voie, Elle les y 
introduit, les y fait marcher, les empêche d’en dévier. 
Elle les soutient, s’ils sont près de tomber ; les relève, 
s’ils ont fait une chute ; les reprend en Mère chari-
table, quand ils manquent, et quelquefois même les 
châtie amoureusement. Un enfant obéissant à Marie, 
sa directrice éclairée, ne peut s’égarer dans les che-
mins de l’éternité. Il ne peut se laisser prendre ni aux 
illusions du malin esprit, ni aux subtilités des héré-
tiques. Marie dissipera les ombres et empêchera le 
désordre : « En La suivant vous ne vous écarterez 
pas du bon chemin. Si Elle vous soutient, vous ne 
tomberez pas », comme l’enseigne saint Bernard 
(Homélie II, super Missus est). Ce résultat ne vaut-il 
pas la peine qu’on se confie à Marie ? 

À suivre… 
 

« Au feu, au feu, 
dans la 
maison de Dieu ! » 
 
 Un prêtre de la Fraternité Saint-Pie X a en-
voyé à votre aumônier le témoignage suivant : nous 
« avons vécu en direct les événements de Notre-
Dame sur les quais de la Seine et ce fut l'occasion 
d'apostolat car autour de la cathédrale en feu on 
sentait la présence de la grâce de Dieu qui passait. 
Foule immense silencieuse parlant à voix basse 
comme dans une église, et interrogeant le prêtre sur 
la signification de ce signe du ciel ! » 
 La signification de ce signe du ciel ? La voi-
ci : les Éditions Clovis ont publié un volume consa-
cré à saint Louis-Marie Grignion de Montfort dans la 
collection Une pensé par jour. Un autre prêtre de la 
Fraternité a fait remarquer qu’à la date du 15 avril 
(op. cit. pp. 74-75), jour de l’incendie de Notre-Dame 
de Paris, le passage des œuvres du Père Grignion qui 
a été retenu est tiré de sa Prière embrasée. 
 Voici ce passage du 15 avril : « Seigneur, 
votre divine loi est transgressée, votre Évangile est 
abandonné, les torrents d’iniquité inondent toute la 
terre et entraînent jusqu’à vos serviteurs, toute la 
terre est désolée, l’impiété est sur le trône, votre 
sanctuaire est profané et l’abomination est jusque 
dans le lieu saint. Tout deviendra-t-il à la fin comme 
Sodome et Gomorrhe ? Ah ! Permettez-moi de crier 
partout : « Au feu, au feu, au feu ! À l’aide, à l’aide, 
à l’aide ! Au feu dans la maison de Dieu, au feu dans 
les âmes, au feu jusque dans le sanctuaire ! À l’aide 
de notre frère qu’on assassine, à l’aide de nos en-
fants qu’on égorge, à l’aide de notre bon père qu’on 
poignarde ! Seigneur, levez-vous ! Pourquoi sem-
blez-vous dormir ? » (Extraits des nnos 5, 28 et 30). 
 

Quelques thèmes  
« montfortains » de  
Thomas a Kempis 
 
Le service de Jésus et de Marie, [est] appelé aus-
si : « la sainte Servitude ». 
Quels sont les plus grands dans les Cieux après avoir 
été les plus humbles sur la terre ? N’est-ce pas Jésus 
et Marie ? Jésus s’est fait « Esclave » et Marie s’est 
nommée Elle-même « La Servante » ! Oh ! qu’il est 
bon et agréable de se mettre à leur service à tous les 
deux, Eux qui se sont mis à notre service avec tant 
d’humilité et de persévérance ! Mettez-vous au ser-
vice de votre Seigneur qui a daigné se mettre, si sou-
vent, à votre service à vous ! Et mettez-vous aussi au 
service de la Mère de Dieu qui vous a donné tant 
d’exemples de « la sainte Servitude ». 
La dévotion mariale nous attache personnelle-
ment à Marie par trois actes principaux, qui sont : 
1) Un choix libre, inspiré d’amour filial (consécra-
tion) : « Choisissez cette très bienveillante Mère de 
Jésus par-dessus tous vos parents et amis pour votre 
Mère "spéciale" et votre avocate avant la mort. » 
2) D’incessantes relations du cœur, par les saluta-
tions, la prière et la méditation : « Saluez-La sou-
vent de la Salutation angélique parce qu’Elle écoute 
ces paroles très volontiers ». Et « si l’Ennemi mali-
cieux vous tente, et s’il va jusqu’à vous suggérer de 
ne pas louer Dieu et Marie, n’y prêtez pas attention 
et ne cessez pas de Les louer et de Les prier quand 
même. Mais, au contraire, et avec d’autant plus de 
ferveur : invoquez Marie, saluez Marie, médi-
tez Marie, nommez Marie, honorez Marie, attirez à 
vous Marie, recommandez-vous à Marie ». 
3) Un incessant effort pour vivre en union 
d’intimité et de ressemblance avec Jésus et Marie 
ensemble : d’abord en introduisant Marie dans tous 
les actes de notre vie : « Avec Marie gardez le si-
lence, avec Marie soyez dans la joie, avec Marie 
souffrez, avec Marie travaillez, avec Marie veillez, 
avec Marie priez, avec Marie marchez, avec Marie 
reposez-vous » ; ensuite en nous introduisant dans 
tous les actes de la vie de Marie (par la méditation 
des Mystères du Rosaire). Mystères Joyeux : « Avec 
Marie cherchez Jésus, avec Marie portez Jésus dans 
vos bras, avec Marie et Jésus habitez Nazareth » ; 
Mystères Douloureux : « Avec Marie montez à Jé-
rusalem, avec Marie tenez-vous au pied de la Croix, 
avec Marie pleurez Jésus, avec Marie ensevelissez 
Jésus ». Mystères Glorieux : « Avec Marie et Jésus 
ressuscitez, avec Marie et Jésus montez aux Cieux, 
avec Marie et Jésus désirez vivre et mourir ». 
 



La Tradition  
méditée 

à la Montfort 
dans le Rosaire 

 
Troisième Mystère glorieux 

 
La Pentecôte 

 
     Nous Vous offrons, Saint-Esprit, cette troi-

sième dizaine en l’honneur de la Pentecôte, et nous 
Vous demandons, par ce mystère et par l’inter-
cession de Marie, votre fidèle épouse, la divine sa-
gesse pour connaître, goûter et pratiquer la vérité et 
la faire participer à tout le monde. Ainsi soit-il.  

 
Notre Père... [Puis aux 10 Ave :] 

 
1. Tous les Apôtres, avec un même esprit, persé-

véraient dans la prière en compagnie de Marie, Mère 
de Jésus (Act. I, 14). 

2. Le jour de la Pentecôte étant arrivé, ils étaient 
tous ensemble dans un même endroit (Act. II, 1). 

3. Tout à coup, il vint du ciel un bruit, comme ce-
lui d’un vent qui souffle avec force, et il remplit toute 
la maison (Act. II, 2). 

4. Et ils virent paraître et descendre comme des 
langues de feu, qui se partagèrent et se posèrent sur 
chacun d’eux (Act. II, 3). 

5. Et tous furent transformés et remplis de la puis-
sance de l’Esprit-Saint (Act. II, 4). 

6. Ils se mirent à parler diverses langues, selon que 
l’Esprit-Saint leur donnait de s’exprimer (Act. II, 4). 

7. Au bruit qui se fit entendre, les juifs et les étran-
gers accoururent en foule pour les écouter (Act. II, 6). 

8. Tous étaient dans un grand étonnement de ce que 
chacun les entendait parler sa propre langue (Act. II, 6). 

9. Alors, Pierre déclara, sans aucune crainte : « Il 
s’agit de Jésus que Dieu a ressuscité ; nous en sommes 
témoins. » (Act. II, 32). 

10. Pierre annonça alors avec force : « Repentez-
vous et que chacun de vous soit baptisé au nom du 
Christ, pour obtenir le pardon de ses péchés et le don 
de l’Esprit-Saint » (Act. II, 38). 
 

Gloire au Père... [Puis :] 
 
Grâces du mystère de la Pentecôte, descendez 

dans nos âmes et rendez-les vraiment sages selon 
Dieu. Ainsi soit-il. 

Retraites Mariales  
Montfortaines  
pour l’année 2019  
 
 Retraite au Moulin du Pin (53) 
     du 17 au 22 juin 2019 (mixte, 20 places) 
     Directeur de la retraite : abbé G. Castelain 
     Renseignements et inscriptions : 
     Le Moulin du Pin  02.43.98.74.63. 
 

 Retraite à Etcharry (64) 
     du 8 au 13 juillet 2019 (mixte, 29 places) 
     Directeur de la retraite : à préciser 
     Renseignements et inscriptions : 
     Secrétariat  05.59.65.70.05. 
 

 Retraite au Trévoux (29) 
     du 15 au 20 juillet 2019 (mixte, 24 places) 
     Directeur de la retraite : abbé G. Castelain 
     Renseignements et inscriptions : 
     Abbé G. Castelain  06.38.79.52.73. 
 

 Retraite à l’Étoile du Matin (57) 
     du 22 au 27 juillet 2019 (mixte, 36 places) 
     Directeur de la retraite : abbé G. Chauvet 
     Renseignements et inscriptions : 
     L’Étoile du Matin  03.87.06.53.90. 
 

 Retraite à Enney (CH) 
     du 22 au 27 juillet 2019 (mixte, 24 places) 
     Directeur de la retraite : abbé C. Pellouchoud 
     Renseignements et inscriptions : 
     Domus Dei  [41] 26/921.11.38. 
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 Retraite au Moulin du Pin (53) 
     du 2 au 7 décembre 2019 (mixte, 20 places) 
     Directeur de la retraite : abbé G. Castelain 
     Renseignements et inscriptions : 
     Le Moulin du Pin  02.43.98.74.63. 

 

 
 

 2 670 membres au 30 avril 2019. 

 

 Le samedi 4 mai 2019, la Messe  
est célébrée pour les membres vivants et défunts. 

  

 Les reçus fiscaux pour les dons sont à demander 
au moment du don (ordre : C.M.R.C. – F.S.S.P.X). 
66 % du montant de votre don est déductible de votre 
impôt sur le revenu, dans la limite de 20 % de votre 
revenu imposable. Un don de 100 € donne droit à une 
réduction d’impôt de 66 €, ce qui ramène votre con-
tribution au fonctionnement de la Confrérie à 34 €. 
 

 Adresse mél : cmrc@fsspx.fr 
 

 La Confrérie sur Internet : site La Porte Latine. 
 

 IPNS. Responsable de publication :  
Abbé Guy Castelain, F.S.S.P.X.  06.38.79.52.73. 

 


